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Édito

L’économie circulaire 
consiste à produire des 
biens et des services 
de manière durable en 
limitant le gaspillage des 
ressources. 

Éric Braive
Président de Cœur d’Essonne 
Agglomération

Madame, Monsieur, 

Produire, consommer, jeter. Produire, consommer, jeter. Produire, consom-
mer, jeter. La répétition effrénée du schéma classique de notre économie 
linéaire a finalement abouti à un autre triptyque : épuiser, gaspiller, gâcher. 
C’était inévitable. Les ressources naturelles sont présentes sur Terre en quanti-
té limitée. Fossiles, minéraux ou métaux découlent de processus extrêmement 
longs, commencés bien avant l’apparition de l’humanité. Le monde vivant, la 
faune et la flore, indispensable à notre existence, repose sur des écosystèmes 
qui ont mis des millénaires à s’équilibrer. C’est l’abondance de ces ressources, 
combinée à tous nos progrès politiques, culturels, scientifiques et techniques 
qui ont forgé notre mode de vie actuel. L’un ne va pas sans l’autre. Économi-
ser nos ressources, préserver nos écosystèmes est donc indispensable si nous 
voulons continuer de vivre dans le confort du « monde moderne ».

C’est possible ! L’économie circulaire consiste à produire des biens et des 
services de manière durable en limitant le gaspillage des ressources. C’est un 
modèle viable sur la durée mais qui implique le changement de nos menta-
lités, comportements, réflexes, de nos priorités mêmes. Chacune et chacun 
peut le faire à son rythme. Et si toutefois vous ne savez pas comment vous y 
prendre, par où commencer, pour les bonnes pratiques et les bonnes idées, 
l’Agglomération vous convie à son Village pour consommer autrement le 27 
novembre à La Piscine d’En Face de Sainte-Geneviève-des-Bois. 

Mais la seule somme des bonnes volontés individuelles ne pourra pas suffire 
devant l’ampleur du défi écologique.

Cœur d’Essonne agglomération s’engage donc tous azimuts. Pour la transition 
agricole et alimentaire avec notre projet Sésame qui se déploie vite et partout 
sur le territoire. Pour une valorisation plus efficace des biodéchets qui peuvent 
devenir du biogaz ou du compost (et donc économiser leurs versions fossiles). 
Pour la gestion et donc la préservation de la ressource en eau potable dans une 
démarche de réappropriation publique des usines et du réseau de transport 
avec d’autres agglomérations sud-franciliennes. Pour stimuler le réemploi et le 
recyclage des déchets du bâtiment et du monde du spectacle dans le cadre du 
développement d’un grand pôle de production cinématographique français 
On Air 217. Pour réduire la consommation énergétique de nos équipements 
et notamment de l’éclairage public sans nuire à la sécurité de nos rues la nuit. 

Ce ne sont là que quelques exemples d’actualité et notre réflexion porte 
même jusque dans nos zones commerciales et d’activités, dont nous savons 
qu’il reste beaucoup à faire pour valoriser leurs potentiels et prendre leur 
pleine part à ce nécessaire changement d’ère.

Bonne fêtes de fin d’année avec vos proches et avec modération à tout point 
de vue !
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Vous étiez près de 500 à rechausser vos baskets, votre courage, votre bonne humeur (et parfois vos déguise-
ments !) pour cette nouvelle édition de la Valdorgienne. Félicitations à tous les participants !1

EN IMAGES
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Un protocole d’engagement 
du Contrat de Relance et de 
Transition Écologique a été 
signé début septembre par 
Éric Braive, Président de Cœur 
d’Essonne et Éric Jalon, Préfet 
de l’Essonne.

Début septembre, les équipes 
de l’Agglo étaient mobilisées 
aux côté des villes pour 
les traditionnels forums de 
rentrée. L’occasion d’aller à 
votre rencontre et d’échanger 
sur vos problématiques 
quotidiennes.

Après 2 ans d’interruption 
due à la pandémie, la rentrée 
économique a fait son retour 
cette année pour le plus 
grand plaisir des acteurs 
économiques qui ont pu 
profiter de ce rendez-vous 
pour se retrouver et nouer 
des contacts professionnels.

Une belle reprise culturelle ! 
Montgolfière, spectacles 
extérieurs et émerveillement 
étaient de la partie le 25 
septembre dernier lors du 
week-end Sens Dessus-
Dessous du théâtre Brétigny. 

Du 16 au 22 septembre, à 
l’occasion de la semaine 
de la mobilité, plusieurs 
temps d’information ont été 
organisés sur le territoire 
pour vous présenter l’offre de 
transport de l’Agglomération 
ainsi que l’ambitieux Plan 
Vélo récemment adopté par 
les élus.

Tout au long de l’été, 
plusieurs bénévoles sont 
venus prêter main forte 
aux équipes de la Ferme de 
l’Envol et co-construire, avec 
eux, une maison en bois-
terre-paille sur le site.

EN IMAGES
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ET SI ON REMONTAIT LE COURS DE L’EAU ? 

Pour bien comprendre les enjeux relatifs à la création d’un tel syndicat, 
il faut s’intéresser au cycle de l’eau dans son ensemble et remonter 
tout doucement son parcours. Avant d’arriver jusqu’à nos robinets, 
l’eau potable circule évidemment dans les tuyaux de la régie publique 
Eau Cœur d’Essonne mais, en amont de notre territoire, ceux-ci appar-
tiennent au réseau interconnecté Sud-Francilien (ou RISF). Un réseau 
géré par Suez et qui prend sa source à la sortie des usines d’appro-
visionnement en eau situées à Morsang-sur-Seine, Viry-Chatillon et 
Vigneux-sur-Seine notamment.  

AGIR POUR UN RÉSEAU PLUS TRANSPARENT 

Concrètement, cela signifie donc que tout ce qui se passe depuis ces 
usines et jusqu’aux portes de notre territoire est actuellement sous 
maîtrise privée. L’Agglomération, comme les autres intercommunalités 
concernées par ce réseau d’approvisionnement (soit 1,2 million d’habi-
tants au total) n’a aujourd’hui que peu de visibilité sur les investisse-
ments réalisés, l’état du réseau ou même le montant des tarifs imposés 
par Suez ; des tarifs qui s’avèrent justement variables, d’une collecti-
vité à l’autre. 

Agir pour maîtriser le coût
de l’eau potable et mieux la préserver 

Au printemps 2017, 
l’Agglomération lançait son 
propre service de distribution 
d’eau potable avec la création 
de la régie publique Eau Cœur 
d’Essonne. 4 ans après, les élus de 
l’Agglo viennent de franchir une 
nouvelle étape en confirmant leur 
souhait, en accord avec d’autres 
intercommunalités voisines, de 
créer un syndicat mixte fermé* 
permettant cette fois de maîtriser 
également le transport de l’eau 
et son approvisionnement, deux 
missions actuellement sous 
monopole privé.  

POURQUOI EST-CE IMPORTANT, AUJOURD’HUI, 
D’ÊTRE PARTIE PRENANTE DANS LE TRANSPORT ET 
L’APPROVISIONNEMENT DE L’EAU POTABLE ? 

L’ensemble des questions liées à la gestion de l’eau 
potable représente aujourd’hui un enjeu majeur et 
stratégique pour nos collectivités locales. L’eau est 
une ressource vitale qui doit être protégée et acces-
sible à tous. Pour offrir un service de qualité et des 
prix mesurés, il est essentiel de maîtriser le cycle de 
l’eau dans sa globalité, de la source aux robinets.  

3 questions à Véronique Mayeur,
Vice-présidente en charge de l’eau potable 

EN ACTION
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Objectif :
garantir une 
maîtrise publique 
de nos ressources 
tout en proposant 
aux usagers une 
tarification plus juste. 

QU’EST-CE QUE CET ACCORD INTER-COLLECTIVITÉS  
A DE PARTICULIER ? 

C’est un signe fort qui montre notre volonté commune 
d’agir dans l’intérêt des habitants de nos territoires, 
au-delà des sensibilités politiques. C’est aussi la 
preuve que nos collectivités sont capables d’unir leurs 
forces pour être encore plus efficaces sur des sujets 
qui dépassent les frontières de nos agglomérations et 
qui méritent d’être traités à des échelles plus larges.  

QU’EST-CE QUE LA CRÉATION D’UN SYNDICAT MIXTE 
FERMÉ POURRAIT APPORTER ? 

Cela nous permettra d’être un véritable acteur public 
de l’eau, incontournable dans la région Île-de-France. 
Nous pourrons mutualiser nos moyens, opérer plus 
facilement des investissements onéreux mais essentiels 
pour le bon fonctionnement de nos réseaux et offrir in 
fine une tarification encore plus juste. 
Grâce à une gouvernance partagée, la coopération 
entre nos territoires sera plus harmonieuse et repré-
sentera un atout fort pour faire face ensemble aux 
enjeux de la transition écologique. 

UNE AMBITION COMMUNE : PRÉSERVER NOS RESSOURCES 

Déterminée à agir pour proposer une gestion plus juste et plus trans-
parente de l’eau potable, Cœur d’Essonne Agglomération s’est donc 
récemment rapprochée des agglomérations de Grand Paris Sud et 
de Val d’Yerres Val de Seine (toutes deux également concernées par 
des fins de contrats vis-à-vis de Suez) pour initier, avec le soutien du 
Département, un travail partenarial et s’engager en faveur de la créa-
tion d’un syndicat mixte fermé. Ce syndicat pourrait, à terme, intégrer 
d’autres collectivités ou organismes (tels que le SIARCE**), permettre 
de mutualiser les moyens et poursuivre ainsi le travail déjà engagé par 
la régie publique de notre Agglomération : garantir une maîtrise pu-
blique de nos ressources tout en proposant aux usagers une tarification 
plus juste. 

Les discussions et négociations initiées depuis quelques mois devraient 
se poursuivre, avec Suez comme avec les intercommunalités concer-
nées, pour définir plus en détails les modalités de fonctionnement et 
statuts que pourraient prendre ce syndicat.

* Un syndicat mixte fermé est une forme de coopération locale qui permet à plu-
sieurs collectivités d’exercer l’une de leurs compétences de manière mutualisée. Ce 
syndicat mixte est dit « fermé » lorsqu’il se compose uniquement de communes 
et/ou d’intercommunalités.

** Syndicat Intercommunal d’Aménagement, de Rivières et du Cycle de l’Eau

EN ACTION
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À chaque « eau » son tuyau pour la 
préservation de l’environnement
On entend souvent parler de 
réseaux d’assainissement. Mais 
savons-nous réellement ce qui 
se cache derrière tout cet arsenal 
de tuyaux ? L’assainissement 
constitue un système, aussi 
complexe qu’indispensable, 
qui permet de préserver notre 
environnement en gérant les eaux 
« usées » tout en recueillant celles 
issues de la pluie mais aussi et 
surtout en séparant correctement 
ces deux types d’effluents.  
Pour respecter cette règle 
essentielle de séparation, 
plusieurs rues de Marolles-en-
Hurepoix feront justement l’objet 
d’un grand programme de travaux. 
Explications.

POURQUOI CETTE SÉPARATION EST-ELLE INDISPENSABLE ? 

Dissocier eaux de pluie et eaux « usées » : voilà tout l’enjeu de la mise 
en séparatif des réseaux d’assainissement. Car si les premières ont voca-
tion à retourner dans la nature, les secondes, issues de nos vies quoti-
diennes, doivent quant à elles être dépolluées en station d’épuration. 
Mais impossible de gérer cette « double destination » sans branche-
ments distincts. 

Rivière
Eaux pluviales

Eaux usées Eaux traitées

Rivière

Eaux pluviales
Station d'épuration

Eaux usées

Branchement unitaire

Branchement séparatif

Station d'épuration

Eaux traitées

Surcharge hydraulique : (Dysfonctionnement et risque de débordements)

buse perforée

gravier pour
infiltration

caniveau

Station 
d'épuration

gou�ière

rejets
rejets

Rivière

tampon
de visite

pluiesPuisard

Récupérateur 
d'eau

Exemple de branchement conforme

EN ACTION
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MAROLLES-EN-HUREPOIX : DE L’UNITAIRE AU SÉPARATIF

La commune de Marolles-en-Hurepoix illustre bien cet enjeu capital 
puisque le chantier lancé par l’Agglomération sur ce secteur va per-
mettre de  supprimer les derniers branchements « unitaires ». 

En effet, afin de préserver le cycle naturel des eaux de pluie et d’opti-
miser le fonctionnement de la station d’épuration de Marolles Saint 
Vrain, vers laquelle sont actuellement acheminées l’ensemble des eaux 
collectées, Cœur d’Essonne Agglomération a décidé de s’engager, dès 
à présent, dans un programme nécessaire de mise en séparatif pour 
gérer séparément les eaux pluviales en favorisant leur retour à la terre 
ou en les acheminant vers les cours d’eau.

UN PROGRAMME DE TRAVAUX PLURIANNUEL

Des études sont ainsi menées depuis plusieurs mois (grâce aux infor-
mations fournies par le passage de caméras dans les collecteurs, par 
des relevés topographiques ou des enquêtes de conformité notam-
ment) pour définir les solutions à privilégier, en fonction des caracté-
ristiques de chaque rue. 

Les recommandations, attendues pour le 1er trimestre 2022, permet-
tront (en fonction de l’espace disponible et de la perméabilité du sol) 
de mettre en place des techniques alternatives de gestion des eaux 
pluviales sur le domaine public et d’envisager de nouveaux aménage-
ments de branchements ou de collecteurs si nécessaire.

650 FOYERS CONCERNÉS PAR LES TRAVAUX ET LEUR SUBVENTION 

Mais tout ne relève pas uniquement du domaine public. Les enquêtes 
de conformité réalisées ces derniers mois auprès des habitants visent 
aussi à agir sur les parcelles privées et à accompagner les Marollais 
concernés pour anticiper au mieux ces travaux. S’ils se lancent dès 
maintenant dans l’installation de dispositifs d’infiltration sur leur 
terrain (puisards ou cuve de récupération dotée d’un trop plein par 
exemple), ces derniers peuvent en effet bénéficier d’aides financières 
spécifiques, issues de l’Agence de l’Eau. 

Si vous habitez sur ce bassin, n’hésitez pas à profiter de cette  
opportunité et contactez les équipes de l’Agglomération

J’habite Marolles, 
suis-je concerné 
par les travaux de 
mise en séparatif ? 

De manière générale, les 
enquêtes de conformité sont 
obligatoires en cas de vente 
immobilière (hors appartement). 
C’est habituellement à ce 
moment-là qu’est examinée la 
bonne mise en séparatif des 
réseaux en partie privative.
 
Dans le cas de Marolles-en-
Hurepoix, il s’agit d’une 
opération particulière visant à 
mettre en conformité près de 650 
habitations (réparties sur environ 
18 rues).

L’Agglomération a donc pris 
contact avec chaque habitant du 
secteur pour réaliser les enquêtes 
de conformité nécessaires. Des 
relances sont en cours.

EN ACTION
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Dans son engagement à rendre sa programmation accessible à tous, 
le Théâtre Brétigny propose une adaptation des spectacles pour les 
personnes sourdes, malentendantes, malvoyantes ou non-voyantes.

Écouter une tirade d’un acteur, voir les décors d’une pièce prendre 
vie… c’est un plaisir désormais accessible à tous grâce au travail mené 
par le Théâtre Brétigny et ses partenaires : les Souffleurs d’Images, Accès 
Culture et Trilogue Interprétation.

Ne soyez donc pas surpris de voir un interprète en langue des signes 
en bord de scène, un Souffleur murmurer à l’oreille d’une personne 
malvoyante les détails d’un décor ou encore des spectateurs équipés 
de gilets qui amplifient les vibrations des sons émis. Ces dispositifs sont 
de beaux moyens pour permettre au plus grand nombre de profiter 
de la programmation du théâtre et d’apprécier, par d’autres sens, son 
intensité et son émotion.

DES VISITES TACTILES POUR S’IMPRÉGNER DU DÉCOR

Avant certains spectacles, des visites tactiles du décor et des coulisses 
sont organisées pour les spectateurs malvoyants ou non-voyants.  
Accompagnés du metteur en scène et des acteurs, ils prennent pos-
session du décor, touchent les costumes et s’imprègnent ainsi de l’am-
biance de la pièce. Cette visite est un moment privilégié très apprécié 
du public et des artistes avant la représentation.

UNE PROGRAMMATION NATURELLEMENT ACCESSIBLE

Le Théâtre Brétigny s’attache également à proposer des spectacles ac-
cessibles au plus grand nombre, par leur forme esthétique, sans néces-
sité d’interprétation particulière : primeur du texte sur la mise en scène 
pour un public non-voyant ou malvoyant, représentation visuelle avec 
peu de texte (danse, cirque) pour des spectateurs sourds ou malenten-
dants. L’accent est mis sur la volonté de proposer une programmation 
adaptée à tous.

Retrouvez les spectacles en accessibilité sur :
www.theatre-bretigny.fr, rubrique Infos pratiques > Accessibilité

Le théâtre accessible à tous ©
 E
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Une journée 
pour parler 
d’accessibilité à 
l’EMC
L’Espace Marcel Carné - EMC 
accueillera le 23 novembre
prochain la Journée 
départementale d’accessibilité 
organisée par le Département 
en faveur d’une plus grande 
participation à la vie culturelle 
des personnes âgées et des 
personnes en situation de 
handicap. 

Les professionnels des secteurs 
culturel, sanitaire et médico-
social mèneront une réflexion 
sur cette thématique autour 
d’ateliers et de temps 
d’échanges.

Plus d’infos : www.essonne.fr 

EN ACTION
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Le saviez-vous ? Dans les médiathèques de l’Agglo, des petits robots 
complètent les traditionnelles collections de livres, CD et DVD 
pour élargir la culture numérique. Lors d’ateliers robotiques, faites 
connaissance avec ces mini engins qui séduiront à coups sûrs petits et 
grands !

DES MINIS ROBOTS POUR LES ENFANTS

Ils s’appellent Sphero et Thymio. Ils sont tout petits, et pourtant, ces 
robots sont plein de ressources pour initier les enfants à l’univers de la 
robotique et de la programmation. 

Pas plus gros qu’une balle de ping-pong, Sphero permet dès 4 ans de 
réfléchir à la notion de mouvement et de déplacement dans l’espace. 
Pour les 6-7 ans, c’est la programmation et ses bases qui sont abordées 
de manière ludique et amusante grâce à une pléiade de jeux. 

Avec Thymio, le niveau passe un cran au-dessus et le codage devient 
un peu plus ambitieux. Ainsi, ce petit robot à deux roues permet de 
réaliser des actions plus complexes. Les enfants pourront par exemple 
s’amuser à créer un train avec les différents éléments et le faire déam-
buler dans la médiathèque grâce à une programmation élaborée en 
amont.

Au-delà de ces activités, ces robots sont de fantastiques outils pour 
aborder les questions autour du numérique et des usages dans la vie 
quotidienne, et pourquoi pas, créer des vocations.

LA CULTURE NUMÉRIQUE AU CŒUR DES MÉDIATHÈQUES

Initiation au code, programmation, ateliers robotiques… ces nouveaux 
usages font désormais partie des apprentissages scolaires des enfants 
autour du numérique, mais aussi des adultes soucieux de comprendre 
le fonctionnement de ces nouvelles technologies. Les médiathèques de 
l’Agglo l’ont bien compris et c’est en ce sens qu’elles proposent, toute 
l’année, des ateliers ou des temps dédiés à cet univers, notamment lors 
des Semaines du numérique.

Robots, tablettes, imprimantes 3D… ces équipements sont ainsi de 
plus en plus développés dans le réseau et permettent d’aborder de 
nombreux sujets d’actualité tels que la consommation durable en pro-
posant des ateliers d’impression 3D de pièces détachées d’appareils 
électroménagers. 

De nombreux ateliers numériques sont organisés toute l’année 
dans les médiathèques, retrouvez la programmation sur :
mediatheques.coeuressonne.fr

Minis robots, maxi fun !
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À l’image de nombreux 
autres territoires en France, 
l’Agglomération a récemment 
délibéré en faveur du permis 
de louer, un dispositif 
réglementaire instauré par la loi 
ALUR. Les villes qui le souhaitent 
peuvent maintenant s’en saisir 
pour lutter plus efficacement 
contre l’habitat indigne sur les 
secteurs de leurs choix. 

DE QUOI S’AGIT- IL ?

Le permis de louer est un dispositif qui permet aux collectivités de 
mieux connaître la qualité des logements proposés à la location sur 
leur territoire, d’améliorer l’attractivité de leur parc locatif et de lut-
ter contre toute forme d’habitat indigne. Concrètement, il impose aux 
propriétaires de remplir un dossier spécifique auprès de leur mairie, 
avant ou après la mise en location (selon les communes).

QUELS SONT LES PROPRIÉTAIRES CONCERNÉS ? 

Une fois le dispositif voté par l’Agglo, chaque ville a la possibilité de 
s’en saisir ou non, de définir le ou les secteurs sur lequel / lesquels elle 
souhaite le mettre en place et de préciser ses modalités d’application 
(obligation de demander une autorisation préalable ou simplement 
d’effectuer une déclaration de mise en location). 

Seuls les propriétaires de logements à louer* situés sur ce ou ces 
secteur(s) limité(s) doivent donc se soumettre à cette nouvelle dispo-
sition à chaque changement de locataire, quelle que soit la taille ou 
l’ancienneté de leur logement.

* Les locations touristiques saisonnières de moins de 4 mois par an, les baux com-
merciaux et les logements sociaux ne sont pas concernés.

OÙ EST-IL MIS EN PLACE SUR CŒUR D’ESSONNE AGGLOMÉRATION ?

Actuellement, 3 communes ont mis en place le permis de louer sur cer-
tains de leurs secteurs :
 

•	�ARPAJON : sur son secteur Action cœur de Ville,  
à partir du 1er février 2022

•	�VILLIERS-SUR-ORGE : sur 19 parcelles cadastrales,  
à partir du 1er février 2022

•	�LE PLESSIS-PÂTÉ : sur deux secteurs différents  
(soit 106 adresses au total), à partir du 18 avril 2022

D’autres villes de l’Agglo pourront également y avoir recours dans les 
mois à venir.

Lutte contre l’habitat indigne : plusieurs 
communes lancent le permis de louer 

EN ACTION
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Vérifiez auprès de votre mairie 
si vous êtes concerné et à quel 
type d’obligation votre secteur 
est soumis (déclaration ou 
demande d’autorisation).

Complétez le dossier corres-
pondant auprès de votre mairie 
(il s’agit essentiellement de 
diagnostics techniques, attestant 
du bon état du logement et 
habituellement joints à tout bail 
de location) et pensez à le renou-
veler lors de chaque changement 
de locataire.

En cas de travaux nécessaires, 
n’hésitez pas à contacter le ser-
vice Habitat de l’Agglomération 
qui pourra vous accompagner ou 
vous présenter les éventuelles 
aides financières disponibles.

Une fois votre dossier instruit et 
validé par la mairie, conservez 
bien l’accusé de réception. Ce 
document vous sera demandé 
pour obtenir l’Aide Personnelle 
au Logement (APL).

Attention : le non respect de 
ces dispositions est passible 
d’amendes, jusqu’à 5 000 € 
pour les déclarations et jusqu’à 
15 000 € pour les demande 
d’autorisations préalables.

1

4

3

2

Description fonctionnelle et technique 

10 

MODULES DU GNAU 

MODULE 1 – NOTE D’URBANISME EN LIGNE (NUEL) 

Son objectif est de fournir des données relatives aux règlements qui s’appliquent sur les parcelles, 
directement en ligne. Ce module n’est pas obligatoire dans le cadre de la loi, mais apporte une aide 
précieuse à l’administré et aux services instructeurs. 

Il s’appuie sur la constitution d’un Référentiel d’Urbanisme Réglementaire (PLU et servitudes) intégré aux 
logiciels Droits de Cités ou Oxalis. 

À terme, ce module sera intéressant pour apporter à l’administré les renseignements qui vont faciliter sa 
demande : plan de situation, zone de PLU et servitudes, secteur de taxation, secteur de préemption, etc. 

OPERIS propose une méthodologie de certification pour la réalisation de ce référentiel basé sur un projet 
IdPLU.  

Les avantages de cette démarche : 

 Fiabilité des informations réglementaires récupérées 

 Gain de temps pour l’instruction des dossiers ADS et fonciers 

 Facilité de communication de l’information 

 Prise en compte immédiate des mises à jour du règlement PLU 

 Reconduction automatique des informations réglementaires sur les parcelles pour toute 
évolution cadastrale (division, regroupement) 

L’utilisateur (particulier ou professionnel) peut alors interroger la réglementation d’une parcelle à partir du 
GNAU (celui-ci accédant au Référentiel d’Urbanisme Réglementaire). Il produit une Note de Renseignement 
d’Urbanisme (NRU) pour cette parcelle. Cette NRU est paramétrable par le client, en fonction de toutes les 
données disponibles dans le référentiel.  

La NUEL remplacera le CU dans de nombreux cas, et n’imposera le dépôt du CU que pour le besoin exprès 
de délai de validité des règles applicables.  

 
écran 2 Écran NIUL- fenêtre de recherche pour obtenir sa note d’urbanisme 

 

Urbanisme : 
réalisez vos démarches en ligne !

Ravalement de façade, remplacement de fenêtre, construction 
de maison ou de piscine : lorsque l’on se lance dans de grands 
travaux, impossible d’échapper aux multiples démarches adminis-
tratives associées et au stress que cela peut engendrer. Il faut en 
effet fournir les bons formulaires, les imprimer et s’organiser pour 
les déposer en temps et en heure auprès de sa mairie. 
Heureusement tout ceci ne sera bientôt qu’un mauvais souvenir. 

Grâce à l’appui de l’Agglomération, qui a permis de réduire les 
coûts pour chaque commune et faciliter sa mise en place, un nou-
vel outil numérique, intitulé Guichet numérique des autorisations 
d’urbanisme, vous permettra désormais de réaliser vos demandes, 
depuis chez vous, grâce à une plateforme Internet accessible 7j/7 
et 24h/24. 

Toutes les communes du territoire (à l’exception de Sainte-
Geneviève-des-Bois et de Brétigny-sur-Orge qui ont adhéré à une 
autre solution dématérialisée) passeront par ce nouvel outil dès 
janvier 2022. Il vous suffira donc de vous connecter sur le site de 
votre ville pour réaliser, en quelques clics, les démarches dont 
vous avez besoin. 

Cette solution facilitera la transmission des informations (notam-
ment à l’Agglomération qui instruit les demandes d’urbanisme 
pour le compte de 13 villes du territoire) mais elle permettra aussi 
d’optimiser les délais de réponse puisque vous pourrez désormais 
suivre directement, via la plateforme numérique, l’avancée de 
votre dossier.   

Que faire si je suis 
propriétaire ?

EN ACTION
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la clé d’un avenir durable

DOSSIER
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ENGAGÉE PAR CONVICTION

C’est une ambition qui fait résolument partie de l’ADN de Cœur d'Es-
sonne Agglomération : permettre le développement de projets qui 
puissent profiter à tous, tout en préservant au mieux nos ressources 
naturelles. Transport, aménagement du territoire, valorisation des 
déchets, développement économique ou emploi local, ce leitmotiv 
s’illustre dans tous les domaines de compétences de l’Agglomération 
et dans toutes les actions mises en œuvre au quotidien. 
De la naissance de Sésame, ambitieux projet de transition agricole 
et alimentaire, à la récente adoption du Plan Vélo en passant par la 
création, il y a 4 ans déjà, d’une régie publique de distribution d’eau 
potable, ce sont ainsi des centaines de solutions concrètes qui sont 
développées chaque année, sur notre territoire, pour faire vivre cette 
démarche et participer à une croissance à la fois plus verte et plus 
durable.

DONNER DU SENS À CHAQUE ÉTAPE

Mais tout ceci ne saurait se limiter aux seules politiques publique : que 
ce soit en travaillant, en consommant ou tout simplement en évoluant 
dans notre quotidien, nous avons tous un rôle à jouer ! Ces exigences 
sociales et environnementales peuvent en effet s’appliquer à bien des 
domaines de notre vie quotidienne : nourriture, équipement de la 
maison, habillement, déplacements ou même logement. Alors n’atten-
dons plus pour adopter les bons réflexes !

Adopter un mode vie plus 
responsable ? Cette résolution 
volontariste est aujourd’hui 
indispensable. Pour répondre 
à l’urgence écologique, pour 
privilégier les valeurs humaines 
ou tout simplement pour donner 
plus de sens à nos pratiques 
courantes, nous sommes de plus 
en plus nombreux à changer nos 
habitudes et à nous engager vers 
une économie plus vertueuse. 
Mais comment traduire cette 
intention au quotidien ? Vers 
quels partenaires se tourner ? À 
l’occasion du mois national de 
l’économie sociale et solidaire, 
l’Agglomération vous donne 
toutes les clés pour entreprendre, 
travailler, vivre et consommer 
autrement.

3 questions à Frédéric Petitta, Vice-président 
en charge du développement économique, de 
l’artisanat et de la démocratie d’implication

CONSOMMER MOINS OU 
CONSOMMER MIEUX : DE QUOI 
PARLE-T-ON EXACTEMENT ? 

Il s’agit de commencer par 
questionner nos habitudes de 
consommation pour prendre 
conscience de nos comportements 
et de nos automatismes. À l’heure 
de l’urgence climatique, nous 
avons tous un rôle à jouer et pou-
vons contribuer dès à présent à 
l’effort collectif en modifiant nos 
manières d’envisager nos achats. 
Car oui, consommer est devenu 
un acte citoyen, accessible à tous, 
grâce auquel nous pouvons choisir 
au travers de différentes options 
d’agir différemment : préférer des 
produits avec moins de plastique, 
sans emballage, de seconde main, 
produits localement etc.

EN QUOI CETTE MANIÈRE DE 
CONSOMMER PERMET DE 
SOUTENIR UN DÉVELOPPEMENT 
ÉCONOMIQUE PLUS VERTUEUX ?  

Faire le choix de consommer 
autrement, c’est bien souvent faire 
le choix de soutenir des entreprises 
locales avec de fortes valeurs 
sociales et environnementales :
entreprises de l’économie sociale 
et solidaire, qui cherchent à 
concilier activités économiques et 
équité sociale en se structurant 
en coopératives, associations ou 
encore mutuelles. Mais aussi entre-
prises de l’économie circulaire, 
qui œuvrent à limiter le gaspillage 
des ressources et la production de 
déchets, en favorisant le réemploi, 
l’éco-conception ou encore l’allon-
gement de la vie des produits. 

COMMENT CES VALEURS 
PEUVENT-ELLES S’ANCRER 
SUR UN TERRITOIRE COMME LE 
NÔTRE ?

Notre territoire est riche de 
structures qui portent ces valeurs, 
comme on peut le constater 
chaque année en visitant le  
« Village pour consommer  
autrement ». L’Agglomération a  
à cœur de faire connaître ces ini-
tiatives, et accompagne également 
leur développement : plus que 
jamais, nous sommes déterminés à 
soutenir tous ceux qui souhaitent 
entreprendre autrement. 

DOSSIER
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DES RENDEZ-VOUS POUR AGIR

Vous avez des livres, des romans ou des BD dont vous souhaitez vous 
séparer mais qui continuent d’encombrer vos étagères ou vos cartons ? 
Les 19 et 20 novembre prochains l’Agglo vous propose de venir les dé-
poser en médiathèque grâce à l’opération Troc’livres. Tous les ouvrages 
(en bon état) récoltés seront ensuite proposés au don lors du Village 
pour consommer autrement organisé dès la semaine suivante.

Pour la 5e année consécutive, l’Agglomération a en effet fait le pari de 
créer également, le temps d’une journée, un village dédié au consom-
mer autrement. Ce village, gratuit et ouvert à tous, s’installera samedi 
27 novembre, à La Piscine d’En Face de Sainte-Geneviève-des-Bois, et 
sera l’occasion d’explorer l’économie durable sous toutes ses formes. 
Alors, que vous soyez déjà adepte du « zéro déchet » ou simplement 
curieux de découvrir de nouveaux produits, n’hésitez pas à pousser les 
portes de ce village éphémère. Grâce aux partenaires mobilisés et aux 
ateliers proposés vous pourrez faire le plein d’idées (et de produits) 
plus durables. 

Opération Troc’livres : 
Vendredi 19 et samedi 20 novembre dans toutes les médiathèques de Cœur d'Essonne Agglomération 

Village pour consommer autrement : 
Samedi 27 novembre, de 11h à 18h à La Piscine d’En Face - 14 rue Léo Lagrange à Sainte-Geneviève-des-Bois. 

AU PROGRAMME : 

•	 �Un Troc’ livres géant où vous pourrez piocher gratuitement les ouvrages de votre choix.
•	 �Des ventes de produits artisanaux (produits zéro déchets, produits d’hygiène ou de cosmétique natu-

rels, alimentation, traiteur, produit en vrac, objets décoratifs, etc.) et de vêtements de seconde main 
(enfants et adultes).

•	 �Des partenaires qui vous feront découvrir leurs solutions pour entreprendre ou travailler autrement, 
réparer vos objets ou devenir consom’acteur au quotidien.

•	 �Des ateliers pratiques (réparation de vélo, atelier créatif, récup papier, fabrication de sac à vrac, etc.).

Entrée gratuite. Programme complet et mesures sanitaires en place sur www.coeuressonne.fr

Village pour « consommer autrement » - Novembre 2019

DOSSIER
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5 - JE CONTINUE DE CRÉER DE LA RESSOURCE

En valorisant correctement mes déchets, je contribue à créer de nouvelles matières premières 
(pour fabriquer de nouveaux objets, transformer mes déchets en chaleur, en électricité 
ou produire du compost). 
 
Et si je ne me sers plus de mes objets ? Je n’hésite pas à les troquer ou à les donner. 
Plusieurs ressourceries sont installées sur l’Agglomération (à Arpajon et Saint-Michel-sur-Orge 
notamment). Et pour plus d’adresses de réemploi, je me connecte sur 
www.longuevieauxobjets.gouv.fr

5 réflexes à adopter pour devenir « consom’acteur » 

1 - JE PORTE UN NOUVEAU REGARD SUR LA NOTION DE PROPRIÉTÉ

Avant d’acheter, je prends le temps réfléchir à mon besoin. Plutôt que d’acheter, je peux 
peut-être louer, emprunter ou réparer un ancien objet que j’ai déjà en ma possession. 

2 - J’OPTE POUR DES PRODUITS PLUS DURABLES ET PLUS RESPONSABLES

Exit les produits jetables (bouteille d’eau, lingette et autres couverts en plastique), 
place au durable ! Et pour les achats de produits électroménagers je pense à regarder 
les informations relatives à l’énergie (chaque différence de classe représente une économie 
potentielle d’énergie de 15 à 20 %). 

Un nouvel « indice de réparabilité » a d’ailleurs fait son apparition depuis le 1er janvier 2021 sur 
certains produits (smartphone, tondeuse, ordinateur, etc.). Il indique, via une note sur 10, si le 
produit pourra ou non être facilement réparé en cas de panne.

3 - JE PRIVILÉGIE LES ACHATS EN VRAC OU EN GRAND FORMAT

85% des emballages que nous jetons sont des emballages alimentaires : il est urgent d’agir.  
En limitant ces suremballages, je réduis également ma facture et le poids de ma poubelle  
(dont le volume a quasiment doublé en 40 ans !). 

4 - J’ADAPTE LES PRODUITS À MES BESOINS RÉELS

Le gaspillage alimentaire : c’est 30 kg par personne et par an (soit l’équivalent d’un repas par 
semaine !), dont 7 kg de produits qui n’ont même pas été déballés. 
Le principe est le même pour les produits et équipements électroniques : passer d’un écran 
55 pouces à un écran 32 pouces c’est 3 fois moins d’électricité consommée et 2 fois moins 
d’impact environnemental pour la planète.

DOSSIER
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TRIER, RECYCLER, VALORISER

Si l’objectif reste évidemment de réduire nos 
déchets, il est également indispensable de se 

mobiliser pour transformer ceux, malheureusement 
produits, en nouvelles ressources.

Tri sélectif pour les matières recyclables, 
compostage des biodéchets ou méthanisation : tous 

nos déchets peuvent être valorisés.

L’ÉNERGIE

Le schéma directeur des énergies renouvelables et 
de récupération (EnR&R) adopté par l’Agglomération 
poursuit des objectifs ambitieux : réduire de -31 % 
la consommation énergétique et augmenter de 18 % 

la production énergétique d’énergies renouvelables et 
de récupération d’ici 2050.

DES FLUX STRATÉGIQUES

Menée depuis plusieurs années, la stratégie d’économie 
circulaire a permis d’identifier les principaux flux qui circulent 

sur notre territoire et d’envisager des pistes de développements 
vertueux comme la création d’une recyclerie dédiée aux déchets 

d’activités des entreprises (comme les cartons) et de l’industrie 
cinématographique qui se déploiera sur La Base 217.

L’EAU 

L’Agglo a fait le choix de créer dès 2017, une régie publique de 
distribution de l’eau potable, Eau Cœur d’Essonne, pour préserver 

cette ressource naturelle et la rendre accessible à tous.

LES TERRES AGRICOLES

Sésame, ambitieux projet de transition agricole et 
alimentaire mené par l’Agglomération, prévoit la 

création, d’ici 10 ans, de près de 100 fermes.

PRÉSERVER nos 
ressources 
naturelles 

Donner un sens à nos actions, 
pour qu’elles profitent à tous

RECYCLER - créer 
de nouvelles 

matières premières 

DOSSIER
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Permettre de 
mieux CONSOMMER     

Fabriquer et 
PRODUIRE de 
manière plus 

durable 

L’EMPLOI LOCAL

Pour permettre le maintien d’activités économiques non délocalisables 
et ainsi préserver l’emploi de proximité, l’Agglomération se mobilise 
pour accueillir de nouvelles entreprises - créant ces 3 dernières années, 
plus de 4 500 nouveaux emplois – et soutenir les 18 000 activités que 
compte le territoire.

LES CIRCUITS COURTS

Nourrir 10 % de la population avec des produits bio locaux et 
d’atteindre 50 % de produits bio et locaux dans la restauration 
collective : tel est l’objectif, à 10 ans, du projet Sésame. 

LA RÉNOVATION THERMIQUE

Prêt de caméra thermique, conseiller info énergie 
ou accompagnement via le dispositif Cap’travaux, 
l’Agglomération propose différents outils et services 
pour améliorer les performances énergétiques de 
son logement au quotidien.

SE DÉPLACER AUTREMENT

Le Plan Vélo récemment adopté par l’Agglomération prévoit 
la création de 22 nouveaux itinéraires cyclables mais aussi 
un plan de jalonnement, le développement de l’offre de sta-
tionnement et de plusieurs services pratiques pour favoriser 
l’usage du vélo au quotidien.

CHANGER NOS HABITUDES

Pour apprendre à consommer autrement, rien de tel que 
les rendez-vous organisés par l’Agglomération ! Ils sont 
l’occasion de rencontrer les partenaires locaux, d’échanger 
et de faire le plein d’idées (cf. page 16).

DOSSIER
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POURQUOI TRIER LES BIODÉCHETS ?

Depuis de nombreuses années, l’Agglo est engagée dans une démarche 
éco-responsable en faveur du développement durable de son territoire 
notamment en ce qui concerne la gestion des déchets. Il s’agit à la fois 
de réduire leur production à la source tout en maximisant leur valori-
sation selon le mode le plus adapté : réemploi, recyclage, production 
d’énergies renouvelables (électricité, chaleur, biométhane, etc.).

40%. C’est ce que représentent les biodéchets dans les ordures ména-
gères produites par les Cœur d’Essonniens. Ces biodéchets sont consti-
tués des déchets organiques qui se décomposent naturellement (restes 
et déchets de préparation de repas, aliments périmés…). Aujourd’hui, 
ils ne sont pas triés et finissent incinérés. Or, il est possible de les 
valoriser de manière plus pertinente. Mais pour cela, il faut les trier 
séparément.

De plus, la loi prévoit que tous les habitants disposent d’une solution 
de tri à la source de leurs biodéchets avant 2024.

À la recherche de la méthode la plus efficace du point de vue tech-
nique, environnemental et économique, l’Agglo a décidé de lancer 
cette expérimentation dans 4 villes du territoire*. 

TRIER LES BIODÉCHETS : C’EST SIMPLE !

L’Agglo fournira un kit de tri à tous les foyers inclus dans le périmètre 
de l’expérimentation*. Il est composé d’un bioseau, de sacs biodégra-
dables verts dédiés à la collecte des biodéchets ainsi que d’un guide 
pratique. Pendant 6 mois, les participants trieront leurs biodéchets 
dans le sac vert qui sera collecté avec les ordures ménagères, dans le 
même bac.

Les sacs verts et les sacs poubelles seront ramassés ensemble par 
SEMARDEL, le prestataire de collecte et partenaire de l’expérimen-
tation, les jours habituels de ramassage des ordures ménagères. Ils 
seront séparés grâce à un système de tri optique au centre de traite-
ment. Les biodéchets seront ainsi traités séparément et donc valorisés 
plus efficacement.

L’objectif est d’éviter de nouveaux circuits de collectes dédiés exclu-
sivement aux biodéchets et leurs effets : bacs, camions, carburants, 
coûts et émissions supplémentaires.

Dès le 29 novembre 2021, les 
habitants de certains quartiers de 
4 villes (Saint-Michel-sur-Orge, 
Leuville-sur-Orge, Cheptainville et 
Guibeville)* participeront pendant 
6 mois à une expérimentation 
de grande ampleur sur le tri 
et la collecte des biodéchets. 
L’enjeu : la valorisation des restes 
alimentaires en biogaz et en 
compost. 

ENSEMBLE

Le pôle Prévention 
et Gestion des 
déchets de l’Agglo 
est aux côtés des 
habitants pendant 
toute la phase de 
test pour répondre 
aux questions ou 
distribuer des sacs 
supplémentaires si 
besoin.

dechets@coeuressonne.fr

DÉVELOPPEMENT DURABLE
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QUE METTRE DANS LE SAC VERT ?

•	 �Restes de repas : poisson, restes de crevettes et autres crustacés, 
viande, pâtes, pain, croutes de fromage…

•	 �Déchets de préparation de repas : épluchures de fruits et légumes, 
coquilles d’œufs…

•	 �Café et thé avec filtres et sachets en coton ou papier.
•	 �Aliments périmés sans emballage : yaourts, aliments sous vide, 

plats préparés, gâteaux…
•	 Essuie-tout, mouchoirs, serviettes en papier.
•	 Fleurs fanées. 

QUE DEVIENDRONT LES BIODÉCHETS ?

À l’horizon 2024, si l’expérimentation est probante, les biodéchets ainsi 
collectés seront acheminés vers un centre de traitement pour y être 
valorisés par méthanisation. Ce processus permettra de produire du 
biogaz (biométhane). Ce gaz, utilisable comme le gaz de ville, pourra 
servir par exemple, à cuisiner ou faire rouler les bennes de collecte des 
déchets.

Les biodéchets peuvent aussi être valorisés par compostage ou lombri-
compostage. Ces derniers se décomposent naturellement mais de ma-
nière accélérée et contrôlée pour produire un compost de haute qua-
lité et nourrir les sols.

Qu’ils soient transformés en compost ou en biogaz, les biodéchets sont 
donc une véritable richesse naturelle.

* Pour connaître le périmètre exact d’expérimentation dans les villes concernées :  
www.coeuressonne.fr

Les calendriers 
de collecte 2022 
arrivent !
Surveillez votre boîte aux lettres. 
Dans les prochaines semaines, vous 
recevrez votre planning de collecte 
des déchets 2022. 

Pensez à le conserver tout au long 
de l’année. 

Vous pourrez également le retrouver 
sur www.coeuressonne.fr dès le 
début de l’année 2022.

Des perturbations dans 
les collectes ? 
Pour être prévenu en temps réel, 
inscrivez-vous à l’alerte SMS 
déchets sur www.coeuressonne.fr 
ou au

Cœur d’Essonne Agglomération  

La Maréchaussée - 1, place Saint-Exupéry  

91704 Sainte-Geneviève-des-Bois cedex

dechets@coeuressonne.fr

Ensemble, trions mieux, 

recyclons plus

IMPORTANT

Planning de collecte 

des déchets / 2022 

Enveloppe 229x324 2022 V2.indd   1
Enveloppe 229x324 2022 V2.indd   1

19/10/2021   09:59:5719/10/2021   09:59:57

À l’attention des Cœur d’Essonnien

JANVIER FÉVRIER MARS AVRIL MAI JUIN

1 S 1 M 1 M 1 V 1 D 1 M

2 D 2 M 2 M 2 S 2 L 2 J

3 L 3 J 3 J 3 D 3 M 3 V

4 M 4 V 4 V 4 L 4 M 4 S

5 M 5 S 5 S 5 M 5 J 5 D

6 J 6 D 6 D 6 M 6 V 6 L

7 V 7 L 7 L 7 J 7 S 7 M

8 S 8 M 8 M 8 V 8 D 8 M

9 D 9 M 9 M 9 S 9 L 9 J

10 L 10 J 10 J 10 D 10 M 10 V

11 M 11 V 11 V 11 L 11 M 11 S

12 M 12 S 12 S 12 M 12 J 12 D

13 J 13 D 13 D 13 M 13 V 13 L

14 V 14 L 14 L 14 J 14 S 14 M

15 S 15 M 15 M 15 V 15 D 15 M

16 D 16 M 16 M 16 S 16 L 16 J

17 L 17 J 17 J 17 D 17 M 17 V

18 M 18 V 18 V 18 L 18 M 18 S

19 M 19 S 19 S 19 M 19 J 19 D

20 J 20 D 20 D 20 M 20 V 20 L

21 V 21 L 21 L 21 J 21 S 21 M

22 S 22 M 22 M 22 V 22 D 22 M

23 D 23 M 23 M 23 S 23 L 23 J

24 L 24 J 24 J 24 D 24 M 24 V

25 M 25 V 25 V 25 L 25 M 25 S

26 M 26 S 26 S 26 M 26 J 26 D

27 J 27 D 27 D 27 M 27 V 27 L

28 V 28 L 28 L 28 J 28 S 28 M

29 S
29 M 29 V 29 D 29 M

30 D
30 M 30 S 30 L 30 J

31 L
31 J

31 M

 Rappel  : les déchets doivent être présentés dans des bacs roulants

Collectes du matin, merci de sortir vos bacs la veille après 19h - Collectes de l’après-midi, merci de sortir vos bacs avant 11h

Les collectes sont assurées durant les jours fériés sauf les 1er janvier, 1er mai et 25 décembre qui donnent lieu à des rattrapages

Fleury-Mérogis
Secteur pavillonnaire

VERRE 
À déposer dans les bornes à verre 

entre 8h et 20h

ORDURES MÉNAGÈRES

Le jeudi après-midi. 

Dans le bac au couvercle gris / marron

Déchets présentés en sacs fermés

DÉCHETS VÉGÉTAUX 

Le mardi matin, fréquence variable 

selon les saisons, voir calendrier.

Dans le bac au couvercle vert, 

plus au maximum, 3 fagots attachés

EMBALLAGES, CARTONS ET PAPIERS

Le jeudi après-midi. 

Dans le bac au couvercle jaune

Déchets présentés en vrac, sans sac

OBJETS ENCOMBRANTS

Enlèvement gratuit sur rendez-vous 

sur www.coeuressonne.fr ou sur  

appel téléphonique au numéro vert

0 800 293 991

PÔLE PRÉVENTION 

ET GESTION DES DÉCHETS

dechets@coeuressonne.fr 

Calendrier 2022 des collectes de déchets

DÉVELOPPEMENT DURABLE
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Qu’il est loin le temps où les lampadaires se déclenchaient, à tort, 
en pleine journée ! Désormais équipés d’horloges astronomiques (sur 
80% du réseau) ou même de détecteurs de présence (sur les nouvelles 
pistes cyclables ou chemins piétons par exemple), les luminaires de 
l’Agglo se plient à toutes nos exigences. Les temps d’allumage ou d’ex-
tinction sont définis à la minute près et peuvent surtout être ajustés au 
cas par cas, en fonction de la topographie des lieux et des heures de 
levers et couchers du soleil.

OPTIMISER LE TEMPS D’ÉCLAIRAGE 

Mais à Breuillet, le schéma directeur de l’éclairage récemment lancé, 
veut permettre d’aller encore plus loin. Après plusieurs tests réalisés 
sur le terrain, les heures d’éclairage et d’extinction des lampadaires 
sur la commune ont été affinées et ont permis d’économiser près de 
52 minutes d’éclairage par jour et par luminaire (contre 25 minutes sur 
le reste du territoire). Des temps d’extinction à certaines périodes de 
l’année ont été mis en place. D’autres mesures sont aussi à l’étude 
comme, par exemple, une trame noire de réduction de puissance dès 
l’allumage.

UNE APPLI DÉDIÉE : UNE PREMIÈRE EN ÎLE-DE-FRANCE

Cette volonté de mieux maîtriser les temps d’éclairage, c’est aussi celle 
de la ville de Longpont-sur-Orge, première ville d’Île-de-France à tes-
ter une expérimentation particulièrement novatrice : éteindre les lumi-
naires entre 23h et 5h en laissant à ses habitants la possibilité de les 
allumer, en fonction de leurs besoins, grâce à leur propre smartphone 
(via l’application J’allume ma rue). L’expérimentation, qui n’en est qu’à 
ses débuts, pourrait permettre d’économiser près de 50 000 € par an.

Aujourd’hui, de plus en plus de villes du territoire se mobilisent donc 
aux côtés de l’Agglomération pour faire évoluer leurs pratiques. Grâce 
à ce travail mené dans l’ombre, près de 2 millions d’€ ont déjà été 
économisés en 10 ans.

Depuis 2003, 
l’Agglo a réussi à 
économiser 6 millions 
de kilowatt-heures…
soit l’équivalent de 
la consommation 
annuelle d’énergie de 
360 logements ou de 
24 000 réfrigérateurs !  

Avec près de 25 600 lampadaires 
en service, l’Agglomération 
a, depuis longtemps, compris 
l’urgence de se mobiliser en 
faveur des économies d’énergie. 
Mais, au-delà de l’installation de 
LED, quelles solutions concrètes 
s’offrent à nous pour répondre 
à ce défi à la fois économique et 
écologique ? 
Zoom sur quelques initiatives 
innovantes récemment mises en 
place sur notre territoire. 

Lumière sur les économies d’énergies 

DÉVELOPPEMENT DURABLE
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Papilles d’Or 2022

La liste est désormais connue : 
sur les 61 commerçants et 
artisans labellisés « Papilles 
d’Or 2022 » par la Chambre de 
Commerce et d’Industrie et la 
Chambre des Métiers et de 
l’Artisanat, 12 font partie de 
notre territoire. Félicitations  
à eux !  
Retrouvez la liste de ces com-
merces et artisans de proximité 
récompensés sur le site  
www.lespapillesdor.fr 

Club des 
copropriétaires
Vous êtes membre d’un conseil 
syndical de copropriété ? L’Agglo 
organise une nouvelle séance de 
formation gratuite (qui se dérou-
lera en visio-conférence) jeudi 
13 janvier, de 18h30 à 19h30 
autour du thème « Litiges en 
copropriété : trouvons des 
solutions ». 
Informations et inscription : 
p.gleizes@coeuressonne.fr  
ou 01 84 65 02 03

Campus jeunes 2022, à vos agendas !

Réservez d’ores et déjà votre après-midi : le prochain Campus jeunes 
se tiendra mercredi 23 mars 2022, de 13h à 17h. Rendez-vous incon-
tournable de l’emploi, cette nouvelle édition sera l’occasion de faire 
dédié aux jeunes et aux nouveaux diplômés, ce campus. Détails à 
venir sur www.coeuressonne.fr

Les rendez-vous emploi de l’Agglo
•	 �Vendredi 26 novembre, de 14h à 16h, Café accueil emploi 

sur les métiers de l’économie sociale et solidaire, Cité du 
Développement Économique et de l’Emploi, 28 avenue de la 
Résistance (Sainte-Geneviève-des-Bois). Inscription obligatoire : 
dev.emploi-insertion@coeuressonne.fr ou 06 49 73 29 60.

•	 �Samedi 27 novembre, de 14h30 à 16h30, Osez, Créez !  
Permanence pour accompagner les porteurs de projet spéciale 
« entreprendre autrement » à La Piscine d’en Face (Sainte-
Geneviève-des-Bois).

•	 �Vendredi 17 décembre, de 16h30 à 18h30, Osez, Créez ! 
Permanence mobile pour accompagner les porteurs de projet au 
Centre social, 35 rue de la Croix d’Égly (Égly).

Et si vous plantiez des arbres ? 
Du 15 au 18 décembre, la Ferme de l’Envol, 
première ferme agroécologique créée grâce au 
projet Sésame, organise un chantier participatif 
autour de la plantation d’arbres. Ces derniers 
permettront de produire des fruits ou des noix, 
de diversifier la production mais aussi de proté-
ger les cultures du vent et de préserver la biodi-
versité de cette ferme installée sur La Base 217. 

Vous souhaitez participer ? 
Inscrivez-vous auprès de sfa.projet@gmail.com (inscription à la jour-
née ou sur plusieurs jours – 15 à 20 bénévoles attendus par jour).

EN BREF
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et VOUS  
qu’attendez-vous

dondesang.efs.sante.fr

Partout en Île-de-France, il est possible de donner son sang

Vérifiez votre éligibilité au don
et prenez RDV avant de vous déplacer :
dondesang.efs.sante.fr ou Appli Don de sang

Se munir d’1 pièce d’identité. Il est recommandé de ne pas être à jeun.


